
contre Don Carlos. On comprend et on 
sait fort bien à quelles née " s l e 
gouvernement a dû obéir. 

(Autre correspondance 
Paris, 25 mai 1877. 

Les journaux de la coalition des ré 
publicains de la veille et du lendemain, 
des radicaux r t des communards (les 
Débats se montrent les plus ardents 
dans cette coalition,) — les dits jour
naux affectent la plus grande confiance 
dans le triomphe de leur lutte couire le 
marevLal. Cette conliauce pourrai ' bC 
justifier par l'accord de toutes les gau
ches qui ne reculent pas devant le s al
liances les plus compromettantes, par 
lVetivitô de leur propagande, e maré
chal succomberait certainement dans 
cette honorable et courageuse campa
gne coBtre la démagogie, si le minis
tère ne prenait pas une attitude capable 
de rallier toutes les forces conserva
trices à la même œuvre de salut social. 
Nous ne cesserons de le repeler, il se
rait bien imprudent et bien coupable 
de recommencer les fautes qui, en 1874, 
ont amené la division au sein de la 
majorité du 24 mai 1873, division qui 
a produit la crise actuelle. 

Pour lutter contre la coalition de 
toutes les forces révolutionnaires, ce 
n'est pas trop du concours de toules 
les forces conservatrices; celle des roya
listes est indispensable et on l'a tou
jours trouvée à la tête des défenseurs 
de l'ordre social. 

Lesroyalistesrestentrésolus à soutenir 
la politique du maréchal contre la déma
gogie, mais les ministres du 17 in;ii 
doivent rendre leur appui possible, en 
assurant que leurs principes seront res 
pectés, que l'on n'affectera pas d'éloi
gner des affaires ceux de leurs amis q-ii 
présentent toutes les garanties d 'hono
rabilité, de capacité et de courage. 

Malgré la comédie jouée par i l Jules 
Simon, le i mai, quand il a démenti 
violemment la note dans laquelle le 
journal la Défense signalait les engage
ments pris par l 'ex-président du con
seil à l'éjrard du maréchal, les faits ont 
prouvé que la Défense était bien infor
mée. Le même journal doit être au cou
rant des intentions du maréchal et de 
ses ministres pour le but qu'ils poursui
vent; il y a donc lieu de remarquer le 
passage suivant d'un récent article pu
blié nar la Défense : 

« Il ne s'agit pas de constituer un 
gouvernement définitif, ce soin là vien
dra à son heure et peut être plus tût 
qu'on ne le pense, surtout si les radi
caux le rendent nécessaire; mais il s'a
git d'abord de sauvegarder le foyer, le 
patrimoine, les droits de tous les c i 
toyens honnêtes. » 

M. Lavedan ayant été un rédacteur 
du Français et se trouvant en relations 
intimes avec les principaux fondateurs 
de la Défense, nous comptons que, dans 
ses fonctions de directeur de la presse, 
au ministère de l 'Intérieur, il continue
ra vigoureusement contre les scandales 
des journaux démagogiques la campa
gne exécutée par le Français et la Dé 
fense. 

La plupart des préfets nommés par 
M. de Fourtou ont dû, aujourd'hui, re
joindre leurs postes. Les moins pressés 
ont dû partir hier soir. 

On dit que M. Caillaux, ministre des 
finances, retirera plusieurs projets de 
lois financiers présentés par son prédé
cesseur, mais qui n 'ont pas encore passé 
au Sénat. 

Oa écrit de Rome au Journal des 
Débats : 

« Oa a beaucoup remarqué que, dans 
un discours adressé aux pèlerins lyon
nais , Pie IX a pa"lé de son départ de 
Rome comme d'un événement possible, 
ce qu'il n'avait pas fait jusqu'ici . 

« Il j a quelques mois, un membre 
du Sacré-Collège auquel on pariait de ce 
départ répondait : « Où irions-nous ? » 

« Le langage du Saint-Père ferait s u p 
poser que le Saint Siège croit aujour
d'hui avoir son refuge assuré quelque 
part.» 

DE SAINT-CHÉRON. 

On lit dans le Moniteur Universel : 
« Nous croyons savoir qu'hier soir, 

pendant la réception qui a eu lieu a 
l 'Elysée, le maréchal de Mac-Mahon a 
exprimé à plusieurs hommes politiques 
toute sa pensée sur la situation, et 
voici les termes très-nets dans lesquels 
il l 'aurait fait : « J 'ai la conscience 
d'avoir rempli un grand devoir. Je suis 
resté et resterai absolument dans la lé
galité. C'est parce que je suis le gardien 
de la Constitution que j 'a i agi comme 
je l'ai fait, et c'est méconnaître mon 
ceractère que de me prêter l'intention 
de sortir de la situation, en portant a t -
atteinte à la Constitution. Je ne doute 
pas que le pays ne comprenne bientôt 
que ce que j 'a i fait a,pour unique but, le 
salut de la France et du gouvernement 
qu'elle s'est donné. » 

i ni 

Roubaix-Tourooing 
E T LE MORD DE LA FRANCE 

Les obsèques de M. Edouard Mon-
nier ont eu lieu, aujourd'hui, à Tour
coing, au milieu d 'un concours im
mense. Le corps était précédé d 'un 
peloton de pompiers et de la musique 
municipale. Les coins du poêle étaient 
tenus par MM. Jules Leblanc, adjoint 
au maire, de Ricouard, commandant au 
43e régiment d'infanterie, Carrissixmo, 
officier de pompiers et Bernard, ancien 
officier de pompiers. 

Les légionnaires venaient ensuite et , 
parmi eux, M. Roussel-Desfontaine, 
maire de Tourcoing, M. Jourdain-
D«*f»«Uio«, M. Qaaptrd D « u r m o u t , 

M. Duchauchois , juge de pa ix , M. 
Phalempin, etc. 

On remarquai t auss i , dans le cor
tège funèbre, la plupar t des membres 
des corps constitués de la vil le , des 
officiers de l 'armée, de la réserve e t 
de la terri toriale, et un grand nombre 
d'anciens officiers et soldats de la 
mobile. 

A l'église Saint -Chr is tophe, l'of
frande s'est prolongée t rès - ta rd . 

Au cimetière, M. Taffin-Binault, 
membre du Conseil municipal , a pro
noncé un discours que nous donnerons 
demain, l 'heure avancée ne nous per 
met tant pas de le publier aujourd 'hui . 

Après le discours de M. Taffin-Bi
naul t , le commandant du 43* de ligne. 
M. de Ricouard a pris la parole à son 
tour ; au nom de l 'armée. Il a fait r e s 
sortir toutes les qualités militaires n o 
tamment la bravoure de M. Monnier, 
et son émouvant discours improvisé 
s'est terminé, en exprimant la pensée 
que la croix donnée a M. Monnier,était 
un gage héréditaire d 'honneur pour sa 
famille. 

Les pèlerins de nos diocèses de Cam
brai et d 'Arras ont été reçu, hier , par 
le Souverain Pontife, eu audience solen
nelle comme nous l 'avions annoncé. 

\J Emane ipateur publie des re la 
tions t rès- intéressantes sur le voyage 
de nos pèlerins en Italie. Elles sont de 
son rédacteur en chef M. B. de Marcq 
qui fait partie du pèlerinage. 

Voici les dépèches que nous t r ou 
vons dans le Journal de Cambrai : 

« Le jour de la Pentecôte, la messe 
a été dite à St Louis -des-França is par 
Mgr. de Lydda pour les pèlerins des 
diocèses de Cambrai et d 'Arras .Ensui te , 
il y a eu réunion à St-Pierre aux Liens 
pour la messe pontificale célébrée par 
Mgr Simeoni; l'église était sp lendide
ment ornée et i l luminée. Les chaines 
de St -P:er re étaient exposées, nous 
avons eu le bonheur de les baiser. 

» Dans l 'après-midi , les pèlerins de 
Cambrai et d 'Arras ont été à Ste-Croix 
de Jérusalem vénérer les grandes re l i 
ques : le bois de la croix de Not re -
Seigneur J . - C , un clou, une épine de 
la couronne. » 

Rome, le 21 mai . 
«Aujourd 'hu i , S. E m . le Cardinal 

Borromeo a chanté solennellement la 
messe à St -Pier re , pour le 50u anni 
versaire de la préconisation épiscopale 
de Pie I X , la messe de Palestrina a été 
exécutée par les chantres de la cha 
pelle papale. Ce matin également ont 
été offerts au Saint-Père les dons v e 
nus du monde entier : les plus r emar 
quables sont , sans contredit, ceux of
ferts par M. le maréchal d î Mac-Mahon. 
Les pèlerins continuent à affluer. 
L'empereur d'Autriche envoie pour 
féliciter le St -Père son premier c h a m 
bellan. La duchesse de Parme et son 
jeune fils sont ici. Aujourd 'hui , S. G. 
Mgr. Monnier a célébré la sainte messe 
pour les pèlerins de Cambrai et d 'Arras 
sur le tombeau de Ste-Catherine de 
Sienne à Ste-Marie de la Minerve. 

Rome, le 22 mai . 

« Nous sommes allés à la Trinité du 
Mont, l'église cardinalice de S. E m . le 
Cardinal Régnier. » 

De notre côté, nous recevons aujour
d'hui ce télégramme : 

Rome, 25 mai. 
Le Pape a reçu aujourd'hui les pèle

rins de Cambrai, Arras et Montpellier 
qui lui ont remis de riches présents . 

L'Evêque auxiliaire de Cambrai et M. 
le professeur de Margerie, au nom de 
l'Université de Lille ont lu des adres
ses. 

» Le Pape, leur répondant, a rappelé 
aux pèlerins l'ancien établissement de 
leur Université et sa nouvelle reconsti
tution. Il a ensuite rappelé les traditions 
ecclésiastiques des trois diocèses, puis 
ils les a remerciés et les a bénis. 

On annonce un grand concert à 
Lille, pour le dimanche 8 ju in , donné 
par la Lyre Ouvrière, société chorale 
de cette ville, l ' U n i o n Ouvrière de 
Roubaix, prendra part à ce concert . 

Le Journal officiel contient que l 
ques nominations dans la magistrature . 
M. Debus, ancien subst i tut de Dun-
kerque , nommé à Sétif, récemment 
condamné par la Cour de Douai, est 
révoqué. 

I! a fait réellement froid pendant 
tout le commencement de la semaine ; 
aujourd'hui, le matin était enveloppé de 
biouil lard, et cependant, il faut encore 
trouver avec ce bon docteur Pangloss 
que tou t est pour le mieux dans le 
meilleur des mondes possibles, a t tendu 
que la Lune Rousse s'est retirée, il y a 
une semaine, sans avoir été trop désa
gréable, m maléficieuse aux récoltes. 

Il fait du soleil, mais il est plus pâle j 
qu 'en automne ; la température est j 
douce <-)- 15"), mais elle est remplie ' 
d'humidité. Enfin, l 'anomalie météo- j 
rologiqueconstalceiepuisde longs mois i 
ne tend pas à se régulariser. C'est i n - I 
supportable, mais les soirées ont quel- j 
ques beaux clairs de lune , demain, du i 
reste, cette dernière sera dans son ! 

plein. 

On parle d'un événement dont nous 
ignorons les incidents,et qui s'est passé 
dans l 'après midid 'hiar .au Pile. Il s'agit 
d'une querelle de ménage très-piqnante, 
paraît-il, et qui aurait rassemblé p r e s 
que tout le quartier, représenté par 4 
a 500 personnes. 

Il est arrivé un nouvel accident, rue 
Pierre de Roubaix, dans la matinée 
d'hier. 

Deux ouvriers répareurs , t ravai l 
laient à une maison sur un échafaudage 
placé à 3 mètres environ du sol. L 'un 
d 'eux perdit l 'équilibre et tomba, son 
camarade voulant lui porter secours, 
se pencha pour le retenir , mais la p lan
che mal établie fit bascule , et ce de r 
nier fut précipité comme son compa
gnon. 

Quoique faite d'assez haut , la chute 
n 'eut pas les fâcheux résultats qu'elle 
était susceptible de produire. Les deux 
ouvriers en ont été quittes avec q u e l 
ques fortes contusions. Ils pourront , 
après quelques jours de repos, repren
dre leur travail in ter rompu. 

Il n 'étai t brui t en ville, il y a« que l 
ques jours , que de l ' indigne actwfo d 'un 
individu qui , disai t-on, avait coupé la 
main à sa femme. La chose méritait 
renseignements , et les renseignements 
n 'ont heureusement pas confirmé les 
dires publics . Ce qui a donné lieu à 
cette rumeur , n 'es t autre chose qu 'un 
ivrogne qui a fait sauter une vi tre , du 
poing, et qu 'on a vu traverser un cer 
ta in quart ier de la ville, escorté d 'a 
gents . 

Certaines de nos lectrices nous 
j avaient demandé une revue des Modes : 
I nous la leur donnons tous les huit ou 
! dix j ou r s . 

Voici maintenant , nos sportmen qui 
i réclament un bullet in, des courses de 
I la France et de l 'é tranger. Qu'il soit 
! fait selon leur désir. A part ir d 'aujour-
{ d 'hu i , nous publierons régulièrement 
i un article de sport . 

Nous avons rapporté qu'on avait 
fracturé un tronc dans l'église S t e -
Elisabeth à Roubaix, et enlevé son 
contenu. C'était l 'œuvre des frères 
Florian Corniile, âgé de* 14 a ns et 

i d'Alfred Corniile. Ces deux précoces 
< voleurs sont envoyés pour un an dans 

une maison de correction. 

L' individu de Roubaix, J . - B . Cardi-
nasse , qui avait tenté de s 'évader des 
mains des gendarmes à Marcq-en-
Barœul , a comparu, hier, aevant le 
t r ibunal correctionnel. On sait qu' i l est 
expulsé de France et qu'il fait la fraude. 
Il a été condamné à quarante jours de 
prison et 500 fr. d 'amende. 

Les concerts Vauban, si courus à 
Lille, ont inauguré mercredi dernier la 
saison musicale. Les journaux de cette 
ville parlent du zèle qu'apportent les 
compositeurs lillois, pour fournir à ces 
concerts, mais nous remarquons aussi 
dans leur répertoire, une œuvre rou-
baisienne toute de nouveauté . C'est une 

, valse charmante d 'un de nos conci
toyens, M. J . de Leeuw, intitulée t r è s -
poétiquement, Lts Libellules. Cette 
composition très-appréciée de l 'orches
tre Vauban, auquel elle est, du res te , 
dédiée, sera exécutée incessamment. 

Depuis quelques jour3 , la compagnie 
! du chemin de fer du Nord expérimente 
i deux systèmes de freins continus, ap-
i pliqués sur deux trains de douze vo i -
! tures . Chaque voiture porte un frein, 

et les appareils des douze véhicules, 
rendus solidaires les uns des autres par 
u n accouplement qui va d 'une voiture 
à l 'autre , sont serrés tous à la fois par 

I le mécanicien seul et par un m o u v e -
I ment très-facile à opérer. Les ga rde-
! freins n 'ont plus à intervenir . 

Les résultats obtenus par ces moyens 
d'arrêt aussi puissants et d 'une appli
cation instantanée sont t rès-reoiarqua-

, blés et dépassent de beaucoup les effets 
| des freins isolés, et même de ce r -
i tains freins mécaniques accouplés qui 

n 'avaient pu , jusqu 'à présent , être 
efficacement serrés à la fois que surdes 
groupes de trois voitures au p lus . 

C'est demain qu'à lieu le grand 
festival de Quesnoy-sur -Deule . Voici 
do nouveau, pour les personnes qui se 
disposent à s 'y rendre , les renseigne
ments indispensables. 

A partir de deux heures , les t rente 
sociétés d 'harmonie ou de fanfares, ré
parties sur Lois points, joueront 
chacune deux moiceaux. Les 18 or 
phéons chanteront chacun deux m o r 
ceaux dans la grande salle du patrona
ge. Quatorze tirs à la cible. Départs : 

De la gare de Lille. 
Matin : 7 h . 10 et 10 h . 3 8 . — Soir : 

1 h . 3 0 , 4 h . 38 et 8 l ô \ 

De Quesnoy vers Lille. 
Matin : 9 h . 15 et 11 h. b8 . — Soir : 

6 h . 58 , 9 h . 5G, minuit 1 5 . 
Le train de minuit 1 5 correspondra 

à Lille, avec u n train pour Roubaix et 
Tourcoing; à La" Madeieine, avec un 
train cour Armentières , Steenwerck et 
BslllOUl. 

De Quesnoy vers Confines. 
Matin : 7 h . 3 8 , 11 h . 04 . — Soir : 

\ 6 h . 07 , 8 h . 4 3 , 1 1 h . 1 5 . 
Ce dernier train de 11 h . 15 min. 

correspondraà Comines (Belgique) avec 
un train à destination de Wervicq, 
Menin et Courtrai. 

On sait que , sur la demande de la 
commission parlementaire de l ' a rmée, 
le ministre de la guerre a fait préparer 

: une carie cantonale de la France indi
quant les régions et subdivisions d 
région de chaque corps d 'armée, ain 

1 que les circonscriptions de l 'armée le 
: ritoriale. 

D'après les intentions ,du ministr 
cette carte est destinée à être placé_ 
dans chaque mairie,à côté des tableau 

1 présentant la répartition des classes a 
freintes au service militaire. 

, Nous apprenons que les conseil 
municipaux de toutes les commun 

! vont être appelés, dans leur prochai 
I session, à voter les fonds nécessaires 

l 'acquisition de cette carte. 

Mgr Desprez, ayant envoyé au sou
verain Pontife communication de ia 
let tre pastorale collective des quatorze 
prélats du Sud-Ouest , relative à la fon
dation d 'une Université catholique libre 
à Toulouse, a reçu de Sa Sainteté un 
bref d 'encouragement et de bénédic
tion. Parlant de la future universi té , le 
souverain-Pontife s 'exprime en ces 
termes : « Notre ardent désir est que 

| » la bonté divine confirme les t ravaux 
. » que vous avez commencés avec tant 

» de zèle et leur accorde la plus h e u -
» reuse issue. C'est là ce que Nous 
» demandons à Dieu avec instance, et 
» Nous espérons qu'i l daignera l u i -
» même donner l 'accroissement n é -
» cesssaire à une œuvre précieuse et 
» pour la religion et pour la patrie. » 

Oa lit dans Y Echo du Nord : 
« Université catholique de Lille.» — Nous 

avons signale à nos lecteur* les achats de ter
rains, d'une importance exceptionnelle effec
tués par l'Université catholique de Lille à 
proximité du boulevard Vauban. No>is leur 
donnerons aujourd'hui d'intéressants détails 
sur la manière dont on se propose d'utiliser, 
pour les constructions, ces vastes emplace
ments. 

Sur un îlot de 14,000 mètres environ, com
pris entre le bou evard Vaub »n, les rues du 
Port, de ïoul, et François Baes, s'élèvera le 
Palais de l'Université, monument sjperbe en 
style gothique du XIII" siède. Là, seront ins
tallés, avec 'es Facultés des lettres, de droit 
et de théologie, un séminaire et les services 
généraux, secrétariats, etc., r'el'Université. 

La science ne doit pas coudoyer la théolo
gie. On lui bâtira donc un asile particulier, 
moins pompeux, mais des plus vastes encore, 
où seront réunies les Facultés des sciences 
et de médecine. Cet édifice, séparé du pre
mier parla rue <'u Port, aura façade sur cette 
rue et sur la rue de Toul. Il comprendra une 
superficie de 11.000 mètres environ. 

Pour l'installation des dignitaires et fonc
tionnaires de 1 Université, des hôt-.ls seront 
élevés de l'autre côté du «boulevard Vauban. 
Le premier sera établi entre la rue Colson, le 
boulevard et la Grande-Allée : — le second 
aura front sur la rue du Port et sur la rue 
Nationale.—A chacun de ces bâtiments est ré-
• >rve un emplacement d'environ u.1'00 mè
tres. 

Ajoutons enfin, pour compléter ces rensei
gnements, qu'on s'occupe activement d- la 
création, à Lille, d* l'E :ole d'arts et métiers, 
décidée dans le dernier congres des Comités 
catholiques à Paris. 18,000 mètres de terrain 
ont été achetés sur la place de Tourcoing pour 
cette destination. 

Le Propagateur ajoute : 
« Nous reviendrons sur cette note ; mais, 

dès maintenant, nous vou!ons rassurer VEc/io 
du Nord sur un point qui a son importance : 
— Médecine et sciences ne seront nullement 
écartées des autres Facultés. L'ensemble sera 
complet. 

» bans les terrains que Vl'.cko du Nord in
dique, se trouveront seulement deux annexes, 
précieuses pour l'instruction des élèves et uti
les pour la population ouvrière ; — une Ma
ternité, constiuite dans 'es conditions les plus 
hygiéniques presetitos par la science moder
ne, — un Dispensaire avec des lits, centre de 
la policlinique, et où les principales spéciali
tés : maladies des yeux, des entants des fem
mes, e t c . , seront a la fois enseignées et pra
tiquées. 

L'/.'cho du Mord sera sans doute heureux 
d'apprendre à ses lecteurs que ces projets — 
dout nom avions d 'jà parlé — Tont prochai
nement entrer en réalisation. Deux immeu
bles ont été loués, en attendant les construc
tions définitives sur les terrains indiqués : 
l'un, pour les hommes, rue des Fossés, près 
de l'Hôpital-Militaire : l'autre, pour les fem
mes et les entants, rua de Paris, en lace le 
parvis St-Maurice.» 

U Autorité, de Dunkerque , dit que 
le Manifeste des gauches de la Chambre 
des députés et du Sénat a été affiché 
mardi sur les m u r s . Ce document était 
contre-signe par M. Trys t ram, député 
de la première circonscription de l 'ar
rondissement. Il a été immédiatement 
enlevé. 

Cette dernière avait quit té le domicile 
conjugal avec u n petit enfant de trois 
ans et demi, Jules Perriot , que B lan 
chard avait pr is à tâche de mar tyr iser 
ce petit malheureux . 

11 a poussé si loin ses mauvais t r a i 
tements que les voisins indignés ont 
fini par porter plainte au commissaire 
de police du quart ier . Blanchard, sous 
prétexte que cet enfant n 'étai t pas p r o 
pre, le frappait à coups de poing, de 
pied, le jetait violemment à la porte 

Voici les nominations ecclésiastiques 
. faites dans le diocèse, cette semaine . 

M. Margerin, vicaire de Mortagne, 
est nommé curé de cette paroisse. 

M. Vandromme, vicaire d 'Armen-
t ières, est nommé curé de Féchain. 

Dans la soirée du 21 mai , André 
I laag,domestique à Marcq-en-Barceul, 
a constaté, en rentrant dans sa c h a m 
bre , qu'on y avait pénétré,fracturé les 
meubles , et enlevé une somme de plus 
de 100 fr. en numéra i re , et environ 
150 fr d'effets d 'habil lement. 

On a arrêté hier, rue de Tourna i ,81 , 
à Lille, un misérable nommé Ch. Blan
chard, ancien préposé d'octroi à Douai, 
séparé de sa femme et vivant avec une . 
floua» Perriot, •éptré» de «on mari, i 

M. le rabbin de Lille a été victime, 
mercredi soir, à l 'Abattoir, d 'un acci
dent ass<-z singulier. Il venait d 'égor
ger un animal destiné aux Israélites et 
tenait en main le couteau du sacrifice, 
quand, par suite d 'un faux m o u v e 
ment , il se fit avec la lame accéréc une 
large entaille à la cuisse. 

If. le rabbin fut conduit aussitôt 
dans la pharmacie Dupas , rue Sa in t -
André , qm lui posa un appa>eil de 
pansage. Il reçut ensuite les soins de 
M. Daubresse. La blessure n 'aurai t pas 
de suites graves . 

La discorde vient d'éclater dans les 
rangs des « exilés » de Londres. La 
Marseillaise nous assure qu'il s'est 
glissé des faux frères parmi eux . 

«Déjà en 1872 et en 1373, les réfu
giés de Londres ont été traînés dans la 
boue par quatre ou cinq bandits de poil 
et de plume, comme les proscriptions 
en entraînent toujours. Non eontents de 
publier à Londres leurs saletés, ils les 
envoyaient sous enveloppes aux jour
naux réactionnaires de Paris, qui s 'em
pressaient de les reproduire. Ils ont été 
chassés ignominieusement de la société 
des réfugié*, et exclus de toutes les 
œurres de la proscription. » 

La feuille du citoyen ArmandDupor-
tal nous apprend que le chef de ces 
a bandi ts de poil et de plume » est le 
lillois Vermersch, l 'ancien rédacteur 
du Père Duchâne, le fameux journal 
des « bons bougres » de la Commune 
Le traitre en second s'appelle Caria. 

La Marseillaise ajoute : 
« Terminons au moins par un détai 

comique : 
» Vermersch, peut désireux d'ajouté 

à la collection de gifles et de coup? d 
cannes récoltées par lui à Londres et 
Genève, a filé depuis cinq jours ver 
l 'Italie. 

» Ajoutons que, déjà en 1872, dan: 
l'Emancipation de Toulouse, le rédac
teur fn chef de la Marseillaise a dit 
leur fait aux deux misérables, aujour
d'hui mis en cause par la légitime indi 
gnation de nos amis de Londres. » 

Pour ia chronique locale, G. Baudelet 

M. Trystram. député de Dunkerque, envoie 
par la poste, aux électeurs de sa circonscrip
tion un exemplaire du Manifeste aesgauches. 
Il fait précéder ce factum de ces quelques 
lignes : 

« A la suite de la publication du Message 
du président de la Republique et de ia proro-| 
gation du Parlement, le député de la 1re cir 
conscription croit de son devoir de mettre 
sous les yeux d-î ses électeurs les Manifestes 
délibérés par les membres républicains d 
Béaat, et par la majorité de la Chambre de 
députes. 

» Signé: J.-B. TRYSTRAM. : 
Dimanche mat.u. le Manifeste avait été af

fiché à Dunkerque. Il a été déchiré immédia
tement. 

Uo incendie considérable s'est déclaré dans 
la commune de Sains, et a consumé une mai
son d'habitation avec un fournil, et le mobi
lier, et les mirchan lises qui y étaient renfer
mées, appartenant au sieur Leclereq Martial, 
boulanger. 

Les pertes sont évaluées,pour les bâtiments 
à 10,000 francs environ,pour les farines.grains 
et mobilier, à 8,000 francs. 

La police de Douai vient d'arrêter le nom
mé Jean Earada, âgé de 20 ans, originaire de 
Saint-Clair, pour vol d'un porte-leulle con
tenant des valeurs. 

Par suite d'une enqnête minutieuse, on a 
découvert que ce jeune mais habile pick-poc-
ket, et qui pratiquait principalement les vols 
à la tii e et à la fourchette, avait commis de 
nombreux la.cins et avait dérobé maints 
porte-monnaie.contenant de l'argent, chpz Ira 
hôteliers où il était venu prendre successive
ment pension, et au préjudice desquels il 
avait commis plusieurs escroqueries. 

Parmi les objets en dépôt au bureau de M. 
le commissaire central, on remarque six 
porte-monnaie, une montre, un mouchoir, 
une très-jolie petite valise de voyage, volée 
rue nu la Cloris. 

•est»-eQhril «Se SSeufenix — DÉCLA
RATIONS DB NAISSANCES du 25 mai. — 
Julien Godard, rue d?s Arts prolongée. — 
François F remaux.rue Sébastopol.—Léonard-
ééiapliin Vatigulick, rue des Filatures, OU. — 
Marguerite Mathilde Delebois,rue de l'Epaule. ' 
—Augustin Degraeve. rue des Loagues-llaies. 
— Bianche-Mane Guiot, rue du Tilleul.— 
Emile-César Gouvé, rue de l'Epeule.— Henri 
Tanghe, rue du Moulin. 

DÉCLARATIONS DR DÉCÈS du 25 mai. — 
Laure Amoris, 1 an, 4 mois, me du Fort. — 
Florimond Florquin, G mois, rue du Tilleul. 
—Marie Lecl- req, 26 ans. rue de la Potenne-
rie.—Célina Rousseau, 18 ans, rue du Pile.— 
Natalie Louy< k, ;I8 ans. rue de Tourcoing. — 
Hermance Lepers, 20 ans, rue de la Perche. 
—Pbilomeue Stavens, 28 ans, rue de l'Epeulf. 
« U v i Mioa«l, 43 Mkit r*e de MltlVMtti, 

F t a t - t ' i v i l d e T w i r e o i n a . _ DÉ
CLARATIONS DB NAISSANCES du 25 mai 
Henri Demeyere. au Blanc-Seau. — Carlot 
Ghiibert;-au chtmindes Mottes. 

DÉCLARATIONS DB DÉCÈS du 28 mai 
Julien Delannay, 27 jours, rue des Carliers 
61. — Germaine Lampe, 4 ans 8 mois 1S jours' 
rue de Menin, IL — Charles Destombes 4' 
jours, rue des Vingt-Ballots. — Henri Devos 
1 an 8 mois lo jours, rue de la Haute-Voie. ' 

1 ttlWtttS HlillltiUiifS B ubîi-
Les amis et connaissances de la famille 

TRIAILLE-LEURIUAN.qui, par oubli, n'au
raient pas reçu de lettre de taire part du 
décès de Dame NATHALIE-JOSRPH LEORIDAN, 
veuve deMonsieur JEAN-BAPTISTBTRIAILLE, 
décédée à Leers (France), le 24 mii 1877, 
sont priés de considérer le présent avis com
me en tenant lieu et de vou'oir bien assister 
aux c o n v o i « t s e r v i e » s o l e n n e l s qui 
auront lieu le li.ndi 28 mai 1877, à 10 heures 
H/4, eu l'église de Leers. — L'assemblée à la 
maison mortuaire, ferme de Carihem, à 10 
heures. — Un o b i t s o l e n n e l d u m o i s 
sera célébré le lundi 23 juin, à 10 heures, et 
un que fera chanter la Société Chorale de 
Leers, le lundi 11 juin, à 9 heures. 

Les amis et connaissances de la famille 
LOEN3-STEVENS, qui, par oubli, n'auraient 
nas r-çu de lettre de faire part du décès de 
Dame PHILOMÈNB STEVENS, décédée à Rou
baix, le Iu mai 1877. à l'âge de 28 ans et 2 
mois, sont priés de considérer le présent avis 
comme en tenant lieu et de vouloir bien 
assister aux r e n v o i e t s a l u t s o l e n 
n e l s qui auront lieu le dimanche 27 mai 
1877. à 4 heures, en l'église du Saint-Sépulcre, 
à Roubaix. — L'assemblée a la maison mor
tuaire, rue de l'Epeule, 173, à Roubaix. 

Un o b i t s o l e n n e l a n n i v e r s a i r e sera 
célébré en la Chapelle de la Marlière,le mer
credi 30 mai 1877, à 11 heures, pour le repos 
de l'àme de Monsieur PIERRR-CONTANTIN 
PROUVOST. marguillier, trésorier de ia Fa-

! brique de l'église Notre-Dame, décédé a Rou-
! baix, le 21 mai 1876. dans sa 68" année. — 

Les personnes qui, par oubli, s'auraient pas 
| reçu ' de lettre de faire part, sont priées de 
< vouloir bien considérer le présent avis com-
! me en tenant heu. 

Un o b i t s o l e n n e l d u m o t s sera celé " 
bré en l'église Saint-Martin, à Roubaix, Ie 

' undi 28 mai 1877, à 9 heures 1/2, pour le 
repos de l'àme de Monsieur FLORIMOND-
JOSBPII DESCAT, veuf de Dame ISABRLLR 
MULL1EZ. dëoéié à Roubaix, le 30 avril 1877, 
dans sa 88° année. — Les personnes qui, par 
oubli, n'auraient pas reçu de lettre de faire 
part, sont priées de considérer le présent 

i avis comme en tenant lieu. 
Lin o b i t s o l e n n e l d n m o i s sera célé

bré en l'église Saint-Martin, à Roubaix. le 
lundi 28 mai 1877. p 9 heures, pour le repos 
del'àmedeMonsieurETiENNB-Locis POLLET, 
décédé a Roubaix, le 25 avril 1877, à l'âge de 
25 ans.—Les personnes qui, par oubli, n'au
raient pas reçu de lettre de taire part, sont 
priées de considérer le présent avis comme en 
tenant lieu. 

Un o b i t s o l e n n e l d u m o i s ' sera célé
bré en l'église du Saint-Sépulcre, à Roubaix, 
le lundi 28 mai 1877, à 9 heures 1/2. pour le 
repos de l'àme deMonsieur Louis TAELM AN, 
décédé à Roubaix, le 21 avril 1876, dans sa 
24* année. — Les personnes qui, par oubli, 
n'auraient pas reçu de lettre de faire part, 
sont priées de considérer le présent avis 
comme eu tenant lieu. 

LRTTRKS MORTUAIRES BT D'OBIT. — Impn-
meru Alfred Reboux. — Avis gratuit dans 
les deux éditions du Journal de Boubatx, 
dans la Gazette de Tourcoing (journal quoti
dien . j 

es mais 
de lumières et de décorations. 

A Lokeien, les conseillers communaux, 
échevins et bourgmestre en tête, se sont ren
dus dans la matinée a l'église, précédés de 
l'harmonie communale, et suivis des enfanté 
d> s écoles de la ville, conduits par leurs ins
tituteurs: tous ont assisté à un le Deum. 

A Gand. La journée du 21 "mai, dit le 
Bien public a été une magnifique manifesta
tion du sentiment catholique et du profond 
attachement qui unit nos religieuses popula
tions au Vicaire de Jesus-Christ et à l'Eglise 
romaine, Mère et maîtresse de toutes les 
Eglises. 

La fête a été, comme il il convenait qu'elle 
fût. avant tout, rtligieu-e. 

Dès l'aurore, nos églises étaient pleines de 
fidèles empressés de communier à l'intention 
du Sain-Pere et de solliciter du Ciel la pro
longation de tes jours si précieux a la catho
licité. 

L'afluence des fidèles au banc de commu
nion a attesté de la manière la moins équivo
que, comment ie< catholiques prient avec le 
Pape et pour le Pape. 

Braxelles, 25 mai. 
M. Malou a déclaré, à la Chambre des 

députés, que la convention sur les sucres ne 
tarderait pas à éire signée, mais quâ la pro
chaine campagne se "ferait encore sbu* le 
régime actuel. 

Seraing. 25mai. 
La grève des mineurs augmente. Un coup 

de revolver a été tiré sur un gendarme; on 
estime le chilïre de 1 grévistes à 7,000 

F ai ia Divers 
—[Plusieurs journaux non» appren

nent que le 28 mai à Notrç-Danle des 
Champs, S. Eminence le cardinal Gui-
bert, archevêque de Paris , bénira les 
cloches de cette nouvelle paroisse. Les 
trois cloches auront pour parrains et 
sUrnMUet : r* oloohe (oltaafettb) a » r -


